
« L’utilité sociale de l’animation socioculturelle » 
Synthèse des exposés du matin. 
 
Dans la collaboration entre animateurs et politiques, deux rendez-vous sont importants :  
 

1. Négocier les objectifs 
2. Définir ensemble des critères d’évaluation 

 
Daniel Perdrizat propose des objectifs dans une conception de la citoyenneté et de la 
démocratie qui va dans le sens des choix politiques et de l’animation. 
 Elargir la démocratie, n’exclure personne (pour une société où tous voteraient) 
 Développer la participation, animer de telle sorte que les gens gèrent leur projet  

(tout en sachant que, dans toute société, certains s’engagent et d’autres restent à 
l’écart. Parmi ces derniers, certains disent « nous » et d’autres disent… « vous ») 

 Tisser des solidarités, renouer le lien social 
Un monde où tout s’achète, y compris les relations, tue la solidarité. 
Détruire le lien social, c’est construire de l’exclusion.  
Soit l’exclusion produit des rebelles qui alimentent un discours sécuritaire. 
Soit l’exclusion brise l’élan, rend passif, victime, replie sur soi, faisant le jeu des 
coupeurs de subsides qui invoquent une « mentalité d’assisté »  

 
Gabriel Bender l’illustre avec des exemples tirés du travail auprès des jeunes.  
Des objectifs :  
 Les écouter 
 Leur offrir des espaces 
 Les encadrer 
 Les soutenir 
 Leur donner des messages cohérents 
Des critères d’évaluation 
 La qualité, l’effectivité, l’efficacité, l’efficience, la régularité 
 
 
La Plateforme offre l’espace de recueillir et d’échanger nos expériences. 
Nous développerons ainsi nos compétences pour définir objectifs d’action et critères 
d’évaluation avec les politiques. 
 


